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STRUCTURE DU TEST 
ET CLASSIFICATION DES NUCULES, 

par Luc Van de Poel (*) (Bruxelles). 


Le but de cette note est de degager un critere qualitatif 
permettant de classer les Nuculidee (abstraction faite du genre 
Acila H. et A. Adams, 1848) en deux taxa principaux. Le carac- 
tere employe n’est autre que la structure du test; on peut aise- 
ment l'observer, il ne semble pas evoluer et ne peut etre que 
present ou absent. 

Depuis M. Defrance (1825) jusqu'a H. G. Schenck (1934), 
ou Ton peut trouver l’historique du probleme, l’absence ou la 
presence de denticulations au bord palleal a ete consdderee comme 
critere tres important pour la classification des Nil cut idee. Aucun 
auteur ne lui donne pourtant la premiere place ou ne l’emploie 
seul pour definir un taxon. L. R. Cox (1940, pp. 10,11) indique 
l'unique raison valable de cet etat de choses : l existence de 
Nuculidee a bords tres faiblement creneles comme N. obtiqua 
Lamarck, N. expansa Reeve, N. superba Hedley. On peut y 
ajouter N. haesendoncki Nyst et Westendorp, 1839. 

D’autres criteres, tous plus ou moins quantitatifs, ont ete 
proposes et ont bien souvent supplante le critere « denticulations ». 

De la de nombreuses classifications differentes, contradictsires 
meme, et ce, chez les meilleurs auteurs. L’etude des travaux de 
reference de W. Quenstedt (1930), H. G. Schenck (1934, 
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1939). L. R. Cox (1940. pp. 9-25). H. E. Voices (1949) et 
F. E. Eames (1951, pp. 314-322) demontre l'absence de criteres 
acceptes par tous, lcur hierarchie variable et 1’instabilite chro- 
nique de la taxinomie. 

Seul Quenstedt (1930) a tente de degager une phylogenie 
a la suite d'une etude extremement fouillee; la classification qu'il 
propose, basee avant tout sur la forme du chondrophore et la 
presence d'une dent cardinale, a ete reconnue sans fondements 
par Cox (1940, p. 10) : « It is thus obvious that a primary sub¬ 
division of the Nuculidee into two groups Nucula and Paleeo- 
nucula by the charachters enumerated by Quenstedt is not 
admissible ». La diagnose originale de Paleeonucula Quenstedt, 
1930 n'est meme pas applicable a l'espece-type du genre : 
Nucula hammeci M. Defrance, 1825. 

Cette diagnose est fondee sur les caracteres suivants : 

1. Opisthogyrie du crochet. ■— Caractere extreme¬ 
ment variable, meme dans des petits groupes d'especes homogenes. 

2. Courbure de la rangee anterieure de dents. 
— Cette courbure n'est pas i'apanage d un ou de plusieurs groupes 
de Nuculidee. 

3. Presence ou absence de la dent cardinale. — 
Cette dent est presente meme chez le genotype du groupe 
Palii’onucula comme elle peut etre absente, de l’aveu de 
Quenstedt Iui-meme, chez les especes de son groupe Nucula s.s. 
qui devraient en posseder une. 

4. La forme et la courbure du chondrophore. — 
On retrouve des chondrophores semblables dans des especes 
appartenant aux deux groupes principaux de Quenstedt. 

5. Le corselet. .— Les Nuculidee des deux groupes mon- 
trent une grande variete de corselets. 

Faute de mieux L. R. Cox (1940, p. 10) tente alors de definir 
un groupe d'especes autour de Nucula hammeri M. Defrance 
sur la base de la forme generale, mais constate aussitot que cer- 
taines especes sont intermediaires entre le taxon Paleeonucula 
Quenstedt, redefini sur ce nouveau critere, et d'autres genres. 
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La structure des Nuculidee proches de Nucula nucleus (Linne) 
— espece-type du genre •— a ete minutieusement etudiee par 
W. J Schmidt (1922). Cette etude fut reprise par O. B. Boggild 
(1930, p. 276); on trouvera de bonnes figurations dans ces deux 
ouvrages. Recemment, A. Wrigley (1946) a decrit et admirable- 
ment figure (p. 17, fig. 1, 2. 3) la structure du test de Nucula 
similis G. Sowerby et de Nucula dixoni S. V. Wood. Les 
travaux cites et des observations personnelles permettent de com- 
prendre la structure du test de Nucula nucleus (Linne). 

Cette espece possede un test compose de trois couches. 

Le periostracum montre de tres fines ondulations concentriques 
que j’ai pu observer (fort grossissement et lumieres rasante) 
chez la p 1 u p a r t des especes tertiaires, plus rarement chez les 
formes cretacees. Tres peu d'observations de ce genre ont ete 
faites. Elies presentent pourtant un interet reel, car le type 
« ondule » est de regie pour les Nuculidee a structure de 
N. nucleus (Linne). Ce fait a ete verifie sur une trentaine d’es- 
peces; il meriterait confirmation. 

La couche moyenne est composee de baguettes radiaires 
(« outer layer » de Wrigley), de section rectangulaire, encas- 
trees dans la couche nacree, qui les maintient etroitement accolees 
par un systeme de rainures arrondies correspondant a des mou- 
lures a la face inferieure de chacune des baguettes (totalement 
independantes entre elles). La trace du plan d’accolement de deux 
baguettes est, dans l'immense majorite des cas, visible a faible 
grossissement; elle correspond aux encoches du bord palleal. 
La fine striation ainsi produite peut, suivant les especes et 1'etat 
de conservation du test, etre sans relief, ou burinee, ou encore 
depasser faiblement la surface generale. Les stries en relief ne 
s’expliquent pas d’une fa^on absolument satisfaisante; il s’agit 
vraisemblablement de lames de conchyoline prolongeant le perio¬ 
stracum entre deux baguettes, comme le montre la figuration 
(pas tres precise par ailleurs) de G. Lucas (in C. Dechaseaux 
in J. Piveteau, 1952, p. 255). On peut compter de 50 a 100 stries 
suivant les especes; chez une meme espece le nombre de stries 
peut presenter une variabilite de l’ordre de 20 %. 

La couche nacree presente une surface exterieure, munie de 
cotes radiaires arrondies, exposee sur certains individus dont la 
couche moyenne a ete enlevee soit par alteration, soit par bris 
du test. 

Il est evident que toutes les Nucules de ce type ont le bord 
palleal franchement crenele. 
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Les Nuculidee presentant la structure decrite ci-dessus devront 
etre rangees dans le genre Nucula Lamarck, 1799 — a 1’exclu- 
sion de toutes les autres, qu'elles aient le bord crenele ou non. 
Ce genre defini par cet unique caractere englobe nombre de sous- 
genre qui ont ete fondes sur des criteres surtout quantitatifs. 
On obtient ainsi le tableau suivant •— (reservant notre opinion 
quant au bien-fonde de ces sous-genres). 

Genre Nucula Lamarck, 1799 (Espece-type : Area nucleus 
Linne). 

Sous-genre Nucula sensu stricto. 

Sous-genre Pronucula Hedley, 1902. 

Sous-genre Pectinucula Quenstedt, 1930. 

Sous-genre Linucula Marwick, 1931. 

Sous-genre Lamellinucula Schenck, 1944. 

Sous-genre Gibbonucula Eames, 1951. 

Le sous-genre Pectinucula Quenstedt, 1930 (Espece-type 
Nucula pectinala Sowerby, 1818) est un peu aberrant en ce qui 
concerne l’ornementation. Les baguettes forment des cotes 
radiaires en s'enflant sur leurs bords. II en resulte que de grosses 
cotes apparaissent en lieu et place des stries; cotes qui corres¬ 
pondent dans ce taxon aux encoches du bord palleal. On peut 
noter qu'une espece du Pacifique, figurant dans les collections 
de l'lnstitut royal des Sciences naturelles de Belgique sous le 
nom de Nucula convexa Sowerby, developpe une ornementation 
radiaire comparable, quoique beaucoup plus faible. 


★ 


★ * 


La structure du test de l'autre taxon de Nuculidee est bien 
plus simple : il n'y a jamais de baguettes. Le periostracum est 
lisse dans ce groupe, du moins chez toutes les especes que nous 
avons pu examiner. La couche moyenne mal individualisee est 
uniforme; on peut l'observer sur la tranche d'un test brise. 
La nacre ne presente aucun caractere particular. Cette structure 
est fondamentalement semblable a celle de Nucula strigillata 
Goldfuss figuree par G. Lucas (in C. Dechaseaux in J. Pive- 
teau, 1952, p. 248, fig. 18). De faibles denticulations peuvent 
exister chez certaines especes de ce groupe; elles ne representent 
ici aucune structure du test. 
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Toutes les Nucules (a l’exception des Acila H. et A. Adams) 
possedant une couche moyenne sans elements individualises 
seront rangees dans le genre Nuculoma Cossmann, 1907 (espece- 
type : Nucula castor d Orbigny ). II s’agit en effet du premier 
genre propose pour un Nuculidec de ce type: les autres genres 
proposes pour ces Nucules deviennent des sous-genres de 
Nuculoma Cossmann. On ne peut encore se prononcer sur la 
valeur reelle de ces subdivisions. 

Genre Nuculoma Cossmann, 1907 (Espece-type : Nucula 
castor d Orbigny ). 

Sous-genre Nuculoma sensu stricto. 

Sous-genre Nuculopsis Girty, 1911. 

Sous-genre « Nuculopsis » Woodring, 1925. 

Sous-genre Leionucula Quenstedt, 1930. 

Sous-genre Palsconucula Quenstedt, 1930. 

Sous-genre Ennucula Iredale, 1931. 

Sous-genre Brevinucula Thiele, 1934. 

Sous-genre Dcmirtucula Iredale. 1931. 


Observations concernant quelques esoeces 
reputees difficiles a classer. 

1. — Nuculoma haesendoncki (Nyst et Westendorp, 1839) 
decrite par M. Glibert (1945, pp. 18-25) a ete classee par 
H. G. Schenck (1934 et 1939) comme Nucula s.s. et ce, bien 
qu'il considerat le bord palleal comme lisse (ce qui s'est revele 
faux). II est evident qu’il n’a pas saisi la nature reelle des fines 
cotes visibles sur la couche interne d’individus plus ou moins 
decortiques. Qeunstedt (1930. p. 51, note infrapaginale 2) 
avait pourtant deja reconnu le caractere superficiel de ses cotes. 
J’ai decortique de nombreux exemplaires de cette espece et puis 
confirmer qu’il n’existe aucune trace d’elements radiaires indi¬ 
vidualises. 

Les crenelures generalement localisees au bord palleal anterieur 
ne correspondent a aucune structure du test. On peut supposer 
qu’il s’agit de l’empreinte du bord du manteau sur les feuillets 
de nacre plus riche en conchyoline, feuillets qui apparaissenf 
periodiquement, divisant ainsi la nacre en petits paquets plus 
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ou moins epais en relation avec les bourrelets d'accroissement. 
Ces feuillets forment un angle plus ou moins aigu avec la surface 
de la coquille. 

2. — Nuculoma (Ennucula) superba (Hedley). 

Le bord palleal porte de faibles crenelures. Dans l'interieur 
du test on peut apercevoir de fins filaments, plus ou moins recti- 
lignes, se prolongeant radiairement sur une faible distance (quel- 
ques bourrelets concentriques). II n’existe aucune ebauche de 
baguettes. 

3. — Nuculoma (Ennucula) obliqua (Lamarck). 

N’ayant que deux exemplaires a ma disposition, je n'ai pu 
observer les crenelures signalees par Iredale (1931, p. 202). 
Elies ne sont peut-etre que sporadiques comme chez Nuculoma 
haesendoncki (Nyst et Westendorp). Quoi qu'il en soit, il 
n’existe aucun element rappelant les baguettes. 

4. — Nuculoma expansa (Reeve). 

Cette espece ne possede aucun element radiaire individualise. 

N. B. — Les observations faites au sujet des trois dernieres 
especes devraient etre reprises sur les holotypes. 

5. — Restent d’autres cas difficiles signales par Quenstedt 
(1930. p. 53). 

Notamment Nucula subcancellata Harbort du Valanginien 
et Nucula dexvalquei Oppel; il se pourrait que l’ornementation 
radiaire mentionnee fut du type observe chez Nuculoma superba 
(Hedley). On ne peut malheureusement pas prendre une position 
ferme sur la base des descriptions existantes. 

6. — Le mauvais etat de conservation du materiel ne permet 
pas de definir la structure de Nuculoidea opima Williams et 
Breger, 1916, etudiee par Vokes (1949) qui a observe de vagues 
crenelures au bord palleal. 


Le critere propose permet done de repartir toutes les Nucules 
suffisamment connues en deux genres, fondes sur un caractere 
important de la structure du test. Seule la preuve que la structure 
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en baguettes aurait fait son apparition a differentes reprises 
dans la lignee des Nuculoma Cossmann, pourrait infirmer son 
importance primordiale. II est interessant de noter que l’etude 
des Nuculidee vivants a conduit Thiele (1934, p. 786) a une 
taxinomie tres proche de celle proposee ici. II est meme remar- 
quable que, dans la diagnose qu'il donne de Leionucula Quen- 
stedt, 1930 (qui correspond a Nuculoma Cossmann, redefini 
plus haut) cet auteur ne parle pas d’absence de crenelures, mais 
bien d absence de baguettes, tandis qu’il cite les crenelures parmi 
les caracteristiques de Nucula s.s. Une autre confirmation, indi- 
recte celle-la, est fournie par Sorgenfrei (1937) qui n'a observe 
des perforations du test dans la region de la charniere que chez 
des especes du genre Nuculoma Cossmann, bien qu’ayant exa¬ 
mine un nombre plus grand d’especes de Nucula Lmk. 


★ * 


* 


II me parait utile de terminer cette note par une liste d’especes 
des deux genres redefinis. La plupart des especes citees pro- 
viennent des collections de 1’Institut royal des Sciences naturelles 
de Belgique. Certaines especes (la majorite des formes cretacees) 
ne sont pas representees dans ces collections; elles seront notees 
n.v. (non vidimus). II est evident que les listes ci-dessous ne 
prendront toute leur valeur qu’avec la verification sur les holo- 
types. 


Systeme jurassique. 

Le genre Nuculoma Cossmann, 1907, semble etre le seul 
representant des Nuculidae a cette epoque. 


System 

Nuculoma Cossmann, 1907 

albensis d Orbigny 
n.v. glanstriticea Whitfield 
n. v. impressa Sowerby 
n. v. obtusa Sowerby 
n.v. o livensis Vokes 
ovata Mantell 
n. v. perequalis Conrad 


e cretace. 

n. v. planata Deshayes 
n.v. poronaica Yokoyama 
n.v. stationis WiLCKENS 

Nucula Lamarck, 1799 

n. v. adonisi Shalem 
n. v. arnica Gardner 
n. v. antiquata Sowerby 



8 


L. VAN DE POEL. — STRUCTURE DU TEST 


n. v. bidorsata Stoliczka 
n. v. cancellata Meek and 

Hayden 

n. v. chatfieldiensis 

Stephenson 

n. v. ciboloensis Stephenson 
n. v. concinna Sowerby 
n. v. crassicula Stoliczka 
crebrilineata Conrad 
n. v. gaultina Gardner 
n.v. kaffraria Rennie 
n. v. microstriata Gardner 


n.v. milnei Yokoyama. 
n.v. percrassa Conrad 
n. v. redempta ZiTTEL 
n. v. rivulana Stephenson 
n.v. sholsa Stephenson 
n. v. slackiana Gabb 
n. v. stackei ZiTTEL 
n.v. stantoni Stephenson 
tenera Muller 
n. v. truncata Nilsson 
n. v. ivaltonensis Stephenson 


Ere cenozoique. 
Nuculoma Cossmann, 1907. 


bisulcata Sowerby 

Bartonien 

n.v. compressa Sowerby (non 
Philippi) Oligocene 
haesendoncki Nyst et 
Westendorp Miocene 
hanseata Kautsky Miocene 
n. v. hilli Bowden Miocene 
laevigata Sowerby 

Miocene 

lissa Wood Bartonien 
nudata Wood Oligocene 


n. v. pakistanica Eames Eocene 
perigrina Deshayes 

Oligocene 
preelonga Wood 

Bartonien 

n.v. punjabensis Eames 

Eocene 

n. v. rakhiensis Eames Eocene 
n.v. sacyi Cossm. et Peyrot 
Miocene 

tenuis Montagu 

Pleistocene 


Nucula Lamarck, 1799. 


ampla Wood Bartonien 
n. v. benoisti Cossmann et 

Peyrot Miocene 
bowerbankii Sowerby 

Y presien 

bruxellensis Glibert 

Lutetien 

capillacea Deshayes 

Lutetien 

coislinensis COSSMANN 

Eocene 


n. v. corbuliformis Eames 

Eocene 

compressa Philippi 

Oligocene 
comta Goldfuss 

Oligocene 

cossmanni Vincent 

Ledien 

n. v. costacallistiformis Eames 
Eocene 

decheni Philippi Oligocene 
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n. v. degrangei Peyrot 

Miocene 

n. v. depressilunatula Eames 

Eocene 

dixoni Wood Auversien 
n. v. domandaensis Eames 

Eocene 

duchasteli Nyst Rupelien 
n. v. exigua Sowerby 

Pleistocene 

eupecta de Ryckholt 

Landenien 
fragilis Deshayes 

Ypresien 

georgina Semper 

Miocene 

greppini Deshayes 

Rupelien 

headonensis Wood 

Oligocene 
jeffreijsi Bellardi 

Miocene 

laekensis Vincent 

Bartonien 
lunulata Nyst Bartonien 
magnifica Conrad 

Clairbornian 
margaritacea Lamarck 

Lutetien 

marginata Lamarck 

Lutetien 

mayeri Hoernes Miocene 
minor Deshayes Lutetien 
mixta Deshayes Eocene 
montensis Cossmann 

Montien 

nucleus Linne Miocene 
mjstana Le Hon Eocene 
orbignii (Nyst Mss.) 

Oligocene 


ovula Lea Eocene 
parisiensis Deshayes 

Lutetien 

pilligera Sandberger 

Rupelien 

placentina Lamarck 

Pliocene 

podolica d Orbigny 

Plioccene 

regnorum Wrigley 

Ypresien 

rugulosa von Koenen 

Lattorfien 
securicula Dufour 

Lutetien 

n. v. sericea Wood Eocene 
similis Sowerby 

Bartonien 

simplex Deshayes 

Bartonien 

sinuatella Cossmann 

Montien 

n.v. sphenoides Wood 

Eocene 

subovata d Orbigny 

Lutetien 

subtransversa Nyst 

Oligocene 

sulcata Bronn Pliocene 
terminalis Deshayes 

Eocene 

thanatiana Wood 

Thanetien 
trigona Seguenza 

Pliocene 

trigonula Wood Pliocene 
tumescens Wood 

Bartonien 
woodi Cossmann 

Bartonien 
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Especes actuelles. 
Nuculoma Cossmann. 1907. 


ageensis Forbes 
anlipodum Hanley 
bellati A. Adams 
dalmasi Dautzenberg 
dephinodonta MlGHELS 
expansa Reeve 
grayi cI’Orbigny 

Nucula 

consantanea Melvill 
convexa Sowerby 
crenulata A. Adams 
donaciformis Schmith 
groenlandica Posselt 
lacunosa Hutton 
mitralis HlNDS 
nitida Sowerby 
nitidula H. et A. Adams 
nucleus Linne 


layardi A. Adams 
obliqua Lamarck 
pernuloides A. Adams 
strangei A. Adams 
superba Hedi.ey 
tenuis Bronn 
mugayensis Schmith 

Lamarck, 1799. 

paulula A. Adams 
pisum Sowerby 
polita Lamarck 
proxima Say 
reticula Jeffreys 
tamatavica Odhner 
rugulosa Sowerby 
sculpturata Sowerby 
sulcata Bronn 


Je remercie bien vivement Monsieur M. Glibert. Directeur de 
Laboratoire a l'Institut royal des Sciences naturelles de Belgique, 
pour l’aide constante qu’il a bien voulu m'apporter au cours de 
la preparation de cette note. 
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